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Éditorial 
 
 
 
 

Gens de mer 
 
 
 Les huitièmes Assises de l’économie maritime et du littoral qui viennent de se tenir à Bayonne et 
Biarritz ont été, à nouveau, l’occasion pour la communauté maritime de se retrouver, de constater et de 
démontrer qu’au-delà des différences, de la multiplicité des métiers et des activités, elle est bien une et unie. 
 

De même en ce début décembre, le chef d’état-major de la Marine nous a accueillis suivant une 
tradition bien établie pour la remise du prix Jean Morin de l’IFM, en nous proposant cette année de fêter en 
même temps les lauréats du prix Amiral Daveluy. 

 
Ont été ainsi associés dans une même reconnaissance des femmes et des hommes, les uns pour leurs 

travaux de recherche et de réflexion qui font progresser les connaissances de la pensée navale et de la 
stratégie maritime françaises ou européennes, les autres, pour avoir contribué au développement des 
activités maritimes et/ou de l’emploi maritime en France et ainsi participé à la promotion de ces valeurs dont 
la mer est traditionnellement porteuse : vérité, solidarité, courage, opiniâtreté, humilité, dignité, simplicité. 

 
Cette alliance de réflexion et d’action, cette diversité au service de la pensée et de l’activité maritime 

est un très beau symbole de l’évolution exceptionnelle du monde maritime français, du décloisonnement et 
du travail en pleine intelligence de nos six marines, des liens qu’elles tissent entre elles depuis une décennie, 
sous l’impulsion de quelques leaders civils et militaires, à la tête desquels, bien sûr, mon prédécesseur à la 
présidence de l’IFM, Francis Vallat. 

 
Parmi bien d’autres initiatives, sa décision d’apporter nos traditionnelles Journées de la Mer aux 

Assises de l’économie maritime et du littoral a, en particulier, aidé à faire émerger cette grande rencontre 
annuelle, désormais symbole de cette communauté. Des mondes qui au mieux s’ignoraient, au pire se 
déchiraient pour des conflits d’usage ont ainsi appris à se parler, se connaître, s’apprécier, trouver ensemble 
des solutions, s’entraider. 

 
Navigants et sédentaires, civils et militaires, enseignants, chercheurs, juristes ou économistes, 

plaisanciers de loisir ou sportifs, artistes, acteurs économiques, associatifs ou de l’État, nous tous qui avons 
cette préoccupation de la mer, nous avons découvert qu’au-delà de nos différences, nous avions en commun 
justement ces valeurs que nous honorons chaque année au travers du prix Jean Morin de l’IFM, du nom du 
fondateur de l’Institut, mais surtout, du nom d’un homme qui a été et demeure un exemple de ce mélange si 
rare d’homme libre et de grand serviteur de l’intérêt général. 

 
Ces valeurs, cet exemple, nous les saluons chaque année au travers de nos prix de l’IFM et notre 

lauréate 2012 en est un nouvel exemple : l’action d’Anne Le Page au service de l’emploi maritime, au 
service des marins les illustre magnifiquement. 
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Avec toute l’équipe de La Touline, depuis près de 15 ans, elle aide les marins de tous niveaux de 
formation, de toutes spécialités, de tous secteurs maritimes et para-maritimes et de tous horizons, à trouver 
ou retrouver un embarquement ou un poste à terre. 

 
Sous sa direction, avec l’appui de son Conseil d’administration, l’association - née à Brest en 1989 - 

est reconnue d’utilité publique depuis 2010 ; elle a des antennes à Lorient, à Nantes, à Marseille et à La 
Seyne ; elle agit en lien avec l’Agence nationale pour l’emploi (ANPE), marquant par là même son rôle 
social ; elle est reconnue comme organisme de formation et comme Point relais Conseil dans le cadre de la 
validation des acquis de l’expérience. 

 
Grâce à l’engagement de tous les moments d’Anne Le Page, La Touline agit en permanence sur 

quatre axes complémentaires : l’emploi, la formation, l’accompagnement des élèves et l’information et la 
promotion des métiers de la mer. 

 
L’emploi, avec une mission première de « service public » en faveur des gens de la mer à la 

recherche d’un embarquement ou d’un poste à terre, en partenariat avec les différents acteurs de l’insertion 
sociale et grâce à une prospection permanente, dynamique, auprès des armateurs et des entreprises de tous 
les secteurs maritimes. 

 
La formation, comme passeport vers l’avenir en mettant en place des formations « clés en main » à la 

demande des compagnies maritimes et des employeurs, en ayant recours aux meilleurs spécialistes dans 
leurs domaines. 

 
L’accompagnement des élèves de l’École nationale supérieure maritime et des lycées maritimes dans 

leur si difficile recherche de stages embarqués, sous pavillon français comme à l’étranger. 
 
L’information et la promotion des métiers de la mer, à destination des jeunes : qu’ils soient en 

recherche d’orientation comme en demande de formation. 
 
Simultanément à cet élargissement de son champ d’action, l’association a ouvert celui de ses 

interventions à l’ensemble des secteurs maritimes : axée à l’origine sur la marine marchande, la pêche et 
l’offshore pétrolier, elle a, au fil des ans, étendu son action aux secteurs du nautisme, de la plaisance, de la 
grande plaisance et du para maritime. 

 
Et ce sont ainsi 6 500 navigants qui se sont appuyés sur La Touline dans leur recherche d’activité, 

11 000 offres qui ont été collectées, 5 500 emplois retrouvés. 
 
Pour tous ceux-là qui en ont bénéficié, qui ont retrouvé un embarquement et parfois retrouvé par ce 

biais leur grandeur d’homme et de marin, pour cette solidarité vivante des gens de mer qu’elle fait vivre au 
quotidien, l’IFM est heureux et fier d’avoir attribué à Anne Le Page le prix Jean Morin 2012. 

 
Et l’IFM est heureux et fier de participer ainsi à la promotion de ces valeurs qui font des métiers de la 

mer des métiers parmi les plus beaux du monde. 
 

Eudes Riblier 


